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Editorial Editorial Editorial Editorial     

 
Plus tardive... et plus mince ! Voici enfin le vingtième 
numéro de la gazette reflètant des recherches moins 
intenses … dans le Jura !  
 
Je me suis en effet attelé à ma généalogie maternelle 
qui avait été un peu délaissée … et c’est en Provence 
dans le village d’Orgon, à côté de Cavaillon que mes 
efforts généalogiques ont été focalisés ces derniers 
mois.  
Ce village natal de mon grand-père maternel est associé 
comme Buvilly – même si c’est dans une moindre 
mesure - à des souvenirs d’enfance… 
Il est en train de subir le même sort que Buvilly et les 
villages environnants, avec un dépouillement 
systématique des registres paroissiaux et d’état civil… 
là aussi avec l’aide d’autres passionnés.  
En gros un tiers des personnes figurant dans les actes 
de cette commune sont en effet rattachées à mon 
arbre. 
 
Un arbre qui a passé la barre des 50000 personnes cette 
année. 
 
Cette gazette vous fera quand même partager les 
trouvailles jurassiennes de l’année. Une année marquée 
par le centenaire de la Grande Guerre, qui m’a valu 
l’honneur de faire partager lors d’un reportage FR3 en 
novembre 2013, le fait que TOUS les soldats « Morts 
pour la France » de Buvilly partageaient un couple 
d’ancêtres communs et étaient donc tous cousins. 
 
A tous de belles fêtes de fin d’année ! 

 

Yves Guignard 

 

 

 

 

 

 

1. Nouvelles branches 

 
Dans cette ambiance de centenaire de la Grande  
Guerre, je débute cette rubrique par un exemple de la 
collaboration que nous apporte internet. 
Je reçois en effet l’automne dernier ce message sur 
mon site : 

VERJUS Léon Albert, 5ème bataillon de chasseurs à pied , 
chasseur de 2ème classe au 5ème bataillon de chasseurs à pied 
matricule 5126 
+ le 29/07/1915 AU Schratzmaennele, Alsace 
° le 31/07/1895 à Paris 13ème avenue des Gobelins 46 
reconnu par son père, légitimé par mariage le 8/07/1890 à 
Paris 15ème, fils de Honoré Jules (21 ans, camionneur, rue de la 
Cavalerie 5) & Elise Eléonore NOIROT (22 ans, relieuse, rue 
de la Smala 10) 

Dressé par Louis Joseph Achille Laroche, sous-lieutenant Sur la 
déclaration de René Gentilhomme, caporal et Camille Roidor, 
soldat de 2ème classe 
Vu par Roland Lacouture sous-intendant militaire 
Paris le 29/09/1915 
Transcrit le 6/10/1915 à 4 h du soir par Edouard Auguste 
Fourquemin, maire de Malakoff 
 
Manuèle Basquin, mairie de Malakoff, Association des 
généalogistes de Vanves, mémoire "Morts pour la France" 
 
Ce message m’avait été adressée par une bénévole 
d’une association pour la mémoire des morts de la 
grande guerre qui avait vu que ce malheureux poilu 
figurait sur mon site sans date de décès. 
 
Du côté des Valdois j’ai pu compléter une branche 
grâce à Daniel Houdebine, qui m’a contacté sur 
internet.  Il s’agit de la descendance de Jeanne 
Appoline Valdois (1862+1948) qui épouse Louis 
Eugène Bellemin en 1886 à Paris, de qui elle aura 
plusieurs enfants dont une seule, Augustine survivra. 
De son union avec Gaston Henri Vasseux naitront 
entre 1924 et 1932 …12 enfants dont la moitié avec 
descendance. Un grand rameau donc ! 
 
Du côté des Aviet j’ai pu compléter la descendance de 
Henri Léon Aviet (1856+1939)  par Madeleine 
Raffenne par internet. Né à Montigny les Arsures, il 
épouse Marie Elisabeth Roupert native de Lorraine et 
s’établit à Paris. Deux filles naitront de cette union 
dont descend le mari de Madeleine Raffenne. 
 
 



 

 

Motivé par Jean Pierre Weissenburger,  qui habite la 
Manche dont j’ai déjà parlé dans d’autres gazettes,  et 
avec qui je partage cette branche, j’ai poursuivi la 
descendance des Dubulle de Salins, une branche alliés à 
mes Gremaud qui – je le rappelle – étaient originaires 
de Salins. Il y a encore beaucoup de recherches à faire 
sur Salins … seul le temps manque ! Mais cette branche 
Dubulle s’est déjà bien étoffée ! A suivre … 
 
Le registre matricule de Sylvestre Marcellin Mouchot 
(1875+1903) m’a permis de découvrir qu’il était mort 
célibataire … et qu’il avait été emprisonné un mois lors 
de son service en 1892 pour vol ! Il s’agit d’un très 
lointain cousin relié aux Mouchot de Miéry. 
 
Sur Poligny les recherches sont loin d’être terminées. 
En l’absence d’archives en ligne pour le Jura – sujet ô 
combien brûlant, suscitant beaucoup d’indignation de 
la part des généalogistes jurassiens – les visites en 
mairie le samedi matin m’apportent toujours ça et là de 
nouvelles trouvailles et c’est toujours un plaisir !  
 
J’ai pu ainsi compléter une partie de la descendance de 
Rose Grélet se rattachant aux Michaud de Buvilly qui 
épouse Joseph Fleury de Poligny. Une des filles nous 
amène à la famille Petot, dont l’un des fils était déjà 
dans mon arbre par son alliance avec une Maitrejean. Il 
manque encore les derniers descendants … à suivre ! 
 

2. Les Gagneur de Molain … et de Supt 

 

Ce n’est un secret pour personne, le petit village de 
Molain est le berceau des Gagneur, en tout cas de la 
majorité d’entre eux ! J’y partage des ancêtres avec Luc 
Duboz, et bien d’autres.  
Toutefois une autre branche de Vaux sur Poligny (d’où 
descend Marc Bertholino) n’a pas encore pu être 
rattachée. 
Les Gagneur qui nous intéressent ce mois-ci sont ceux 
d’une branche de Molain partie à Supt, village voisin. 
C’est par internet que j’ai été contacté par Jean Claude 
Gagneur, lui-même issu de cette branche.  
Voici le message qu’il m’a adressé : 
 
Bonjour,  
Je tiens à vous remercier pour votre formidable travail. 
Il m'a permis de retrouver l'ascendance de l'ancêtre mythique de 
la famille, Claude Gagneur, né à la Chaux près de Supt en 
1748. Je porte son nom. 
Nous sommes restés à Supt où se trouve le caveau de famille, 
Ainsi que plusieurs membres de la famille dont mes parents, mon 
père Jean Gagneur et ma mère Huguette Bonnard. 
Novice en généalogie, je n'ai pas trouvé si nous sommes cousins ni 
comment… 
Ma page (récente) www.geneanet.org/profil/jcgagneur/Jean-
Claude-Gagneur  
Bien cordialement 
Jean-Claude Gagneur 
 
Le Claude Gagneur en question dans ce message n’est 
autre que le neveu d’Alexis Gagneur, mon ancêtre, qui 
a épousé le 11.10.1736 Marie Claudine Comte, 
originaire de Supt.  

Son frère Claude François épouse le même jour Jeanne 
Antoine Comte, la sœur de Marie Claudine !  
 
Le couple s’établit à Supt, le village foyer des Comte. 
Il y aura plusieurs enfants, parmi lesquels le fameux 
Claude ainsi que son frère Jean Louis, qui tous deux 
auront une importante descendance à Supt. 
 
Je me suis pris au jeu de recenser tous les Gagneur de 
Supt qui effectivement sont tous issus de ces deux 
frères… 
  

3. Grozon – Merci à Nicole ! 

 

Nicole Millet, née Reverchon dont la maman (née 

Denêtre) est l’unique centenaire actuelle à être née à 

Buvilly – du reste la première sans doute ? – a entrepris 

le dépouillement des registres paroissiaux de Grozon. 

 

Un grand merci pour ce travail, car Nicole n’a pas 

manqué de me signaler chaque fois que quelqu’un de 

Buvilly apparaissait dans les actes de Grozon. 

Ceci m’a ainsi permis de retrouver la trace de quelques 

personnes « disparues » de leur village d’origine …  

 

Parmi ces personnes de souche buvilloise qui partent à 

Grozon, citons Jean François Michaud (~1687+1730) 

qui épouse Claudine Oudet de Grozon, Claudine 

Loiseau (~1700+1759) qui épouse un Amiet de 

Grozon et s’établit aussi à Grozon,  François Gaudard, 

qui épouse en 1724 Jeanne Michaud à Grozon, 

Catherine Colin qui épouse en 1728 Etienne Nicolas et 

se fixe elle aussi à Grozon, où elle aura (au moins) deux 

filles, Anatoile Loiseau (+1746) qui fonde une famille à 

Grozon avec François Bichet de l’Abergement de Petit, 

Jeanne Claudine Faivre (1717+1767) qui se marie en 

1744 avec Anatoile Loye de Grozon qui lui donnera 

plusieurs enfants, Marie Michaux, qui épouse en 1774 

Claude Oudet de Grozon qui lui donnera plusieurs 

enfants avant son décès prématuré, en 1785. 

 

Il est toutefois intéressant de noter qu’au final très peu 

de Buvillois se sont « exilés » à Grozon, lointain village 

de éloigné de trois kilomètres !   

 

4. Claude Simon Prix Nobel .et cousin ! 

 
Marie Claude Fortier d’Arbois, passionnée d’histoire 
locale, a travaillé sur Claude Simon, arboisien d’origine, 
qui est devenu célèbre pour avoir obtenu le prix Nobel 
de littérature en 1985 (à plus de 70 ans !) alors que 
personne ne connaissait son œuvre …  
 
Cet illustre jurassien se rattache à mon arbre. En 
effet sa grand-mère Chazerand était la fille de Jean 
Charles Chazerand et Jeanne Françoise Fontenu de 
Pupillin. Cette dernière se rattache à mes ancêtres 
Grélet, Petit et Vuillemin de Pupillin. 
 
Marie Claude m’a raconté un peu de sa vie … 
mouvementée… Elle débute par une naissance en 1913 



 

 

à Madagascar où son père (né à Arbois en 1874) était 
militaire. Ce père meurt au front alors que Claude n’a 
même pas un an … Claude rentre à Paris où il sera 
élevé par sa mère et ses tantes maternelles, établies à 
Perpignan d’où sa mère est également originaire. 
 
Voyages entre Paris, Perpignan et le Jura … Côté cœur, 
Claude accumulera les conquêtes – trois mariages - , 
sans toutefois donner de descendance. Il mourra 
en 2005 à Paris.  Marie Claude l’avait rencontré à 
Arbois à l’occasion d’une cérémonie suite à son 
obtention du Prix Nobel. 
 

5. 1914-2014 : Si loin et si proches ! 

 
Les manifestations relatives au centenaire du début de 
la guerre de 1914 n’ont pas manqué  …  
L’occasion pour rappeler à notre mémoire ceux de 
Buvilly qui sont tombés dans ce conflit mondial et ont 
déjà fait l’objet de plusieurs articles dans les 
précédentes gazettes.  
Pour nous rapprocher de ces jeunes disparus – qui, je 
le rappelle étaient tous cousins -  j’ai choisi de les relier 
ici aux familles actuelles du village et / ou de 
mentionner leurs éventuelles descendance. Voici le 
résultat : 
 
Les deux seuls qui ont des descendants vivants ... 
 
Paul Léon Loiseau : Décédé à Paissy dans l'Aisne. Il était 
le seul enfant de sa famille. Marié, il avait eu deux 
enfants, morts en bas âge, ainsi qu'une une fille 
décédée en 2007, qui a épousé un Mongenet également 
de Buvilly, avec des arrière petits enfants à Besancon. 

P ascal Ernest Parfait Crut : Décédé à Maisons en 
Champagne, 55. Marié en 1909 à Mouzon dans les 
Ardennes, il a eu une seule fille en 1909 qui a eu une 
descendance. Ses arrières petits enfants vivent encore 
dans les Ardennes.  

Les deux qui sont morts le plus loin  ... 
 
Marc Léon Denêtre : Décédé en Krivolak en Serbie. 
Marié à une Grand de Mantry a eu une seule fille 
Yvonne, née en 1913, mariée à Pierre Kislique, sans 
descendance. Marc avait un seul frère, qui s'est marié 
avec une Mongenet de Buvilly après la guerre, sans 
avoir d'enfants.  

Germain Paul Albert Loiseau : Célibataire, décédé à 
Florina en Grêce. Il est l'oncle de Jeannine Locatelli et 
de Paul Maublanc.  

Deux frères  ...  

Ernest Elisée et Auguste Désiré Gagneur :  le premier 
célibataire mort a Cléry sur Somme,  le second marié 
en 1917, six mois avant sa mort a Samogneux, donc 
pas d'enfants.  

 

Des oncles des buvillois et buvilloises 
d'aujourd'hui  .... 
 
André Louis Marcellin Rampin : Célibataire, mort a 
Craonne,02, l'aîné d'une famille de quatre enfants, il est 
l'oncle de Raymonde Gaudry 
 
Amand Adrien Baverey : Célibataire, mort à Craonne, 59. 
Fils unique de Paul Augustin Baverey, il était cousin 
germain des enfants Tobaty (la femme de Gabriel 
Breniaux, Raymond Tobaty etc..) ainsi que des filles de 
John Baverey, émigré au Canada au début du XX° 
siècle (voir précédentes gazettes). 
 
Léon Marc Joseph Baverey : Célibataire, mort à Lys en 
Belgique. Il était le benjamin d'une famille de six 
enfants dont quatre morts en bas âge. Sa soeur, seule 
survivante, épousera un Bitton et quittera le village 
pour la Saône et Loire.  

Félix Joseph Guignard : Célibataire décédé à 
Badonvillers,57. Il est l'oncle de Lucien (Lulu) 
Guignard et de Marcel Guignard par leurs deux pères 
qui étaient frères, il avait un autre frère décédé en 1913 
à 22 ans (sans doute de la grippe espagnole)  

Jean Philippe Marcel Guyat : Célibataire décédé à Verdun, 
également oncle de Lucien (Lulu) Guignard et de 
Marcel Guignard par leurs deux mères qui étaient 
soeurs !  

Paul Ernest Sage : Mort à Viererstraat en Belgique : 
marié juste avant la guerrre avec Marie Gabrielle 
Lucand, il n'a pas eu d'enfants. Il était l'oncle de Paul 
Sage, René Sage, Colette Erbetta, Robert Sage, Hélène 
Bévier etc ...  

Deux autres mariés sans descendance  

Marie Marc Joseph Huguenet : marié en 1912 à Paris où il 
est décédé en mars 1918, des suites de la guerre.  
Il demeure encore à ce jour une énigme dans la mesure 
où j'ignore à ce jour si il a eu des enfants. 
 
Marie Joseph Henri Mouchot : aviateur, maraié il a eu 3 
enfants dont deux garçons morts célibataires dans les 
années 30 et une fille, épouse de Marcel Béjean sans 
descendance     c'est le seul dont on ignore le lieu de 
décès, vu que son avion s'est écrasé sans qu'on sache 
où.  

D'autres célibataires  

Félix Huot : Célibataire, décédé à Oulchy le Châtgeau 
dans l'Aisne,  il était le frère de Joséphine Huot dite 
Fifine, également célibataire qui habitait la maison de 
Paul Sage. 
 
Julien Marc Mongenet : Célibataire, décédé à Jonchery,52, 
le seul frère de Marius Mongenet, un sacré bon vivant 
au dire des anciens, qui a eu une fille Claire , mariée à 
un Guastalli avec des descendants dans le Midi  



 

 

Francois Georges Léon Mongenet : Célibataire, il était l'aîné 
d'une famille de sept enfants dont les descendants ont 
quitté le village. 
Antide Charles Aimé Charton : Célibataire, le benjamin 
d'une famille de trois enfants  dont les descendants ont 
quitté le village. 
 
Maurice Alphonse Joseph Rampin : Célibataire, le troisième 
d'une famille de quatre enfants. Son neveu s'appellera 
aussi Maurice, et a des descendants dans le Jura.  
 
Robert Philippe Florentin Guignard : Célibataire, décédé à 
Mormont, 55. Il était le frère d'Amant Guignard dont 
les petits enfants sont dans le Doubs, entre Besançon 
et Montbéliard. 
 
La carte ci-dessous de l’est de la France montre les 
endroits où sont morts ces buvillois. 
 

 
 

6. Généalogie amusante 

 
Jacques Denêtre, fils de Jean et Lucie est bien connu à 
Buvilly même si il n’y demeure que l’été … On sait 
qu’il avait deux frères, Bernard et Michel, décédés.  
 
On se souvient peut être qu’il avait rencontré son 
homonyme cousin Jacques Denêtre, de Paris,  lors 
d’une rencontre généalogique en 2000 à Buvilly … 
Et bien cet homonyme a lui aussi deux frères … 
Bernard et Michel ! Amusant non ? 
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